Histoire du Squale et rareté

Le Squale est un micro ordinateur Français conçu en 1985 par la société Apollo 7 fondée par Monsieur Steeve Chadefaux. Il était destiné au marché familial et avait posé sa candidature au Plan Informatique Pour Tous de Mr Laurent Fabius, Premier Ministre de l’époque. La machine a été présentée au SICOB de 1985. Plusieurs journaux de l’époque comme Hebdogiciels, Soft & Micro, Tilt, Micro Systèmes, Votre Ordinateur, SVM ont publié des articles le concernant.
D’après une interview de Monsieur Steeve Chadefaux, datée du 22/03/2009, disponible sur internet à cette adresse : http://www.acbm.com/inedits/squale-apollo-7.html, la machine a été produite à 1000 exemplaires et seulement 400 à 500 unités auraient été vendues.
A notre connaissance, il ne reste aujourd’hui que trois exemplaires connus et référencés, dont les détails sont donnés un peu plus bas dans ce document.
Concernant ses caractéristiques techniques, le Squale est animé par un microprocesseur 8 bits Motorola 6809, dispose de 64Ko de RAM utilisateur (8 puces mémoires de type 4564), 32Ko de mémoire vidéo (16 puces mémoires de type 4116), d’un générateur de son General Instruments AY-3-8910 capable de gérer 3 voix, 8 octaves et le bruit blanc, le Motorola 9365 gère l’affichage du texte et des graphiques, un ACIA Motorola 6850 pilote le port série et le modem intégré, le modem étant lui-même géré par un circuit Thomson EFB 7510 capable d’atteindre une vitesse de communication de 1200 bauds en semi-duplex. La sortie vidéo est de type RGB, les capacités graphiques en mode texte sont de 25 lignes de 50 caractères et de 256 x 256 pixels combinés aux 16 couleurs adressables point par point en mode graphique. La carte mère intègre également la ROM du Moniteur dans une puce de 4Ko de type 27XX, certainement une 2732 mais c’est à vérifier, ainsi que deux puces Motorola 6821P pour la gestion des entrées/sorties. Ses tensions de services sont +5v, -5v et +12v. Le clavier est relié à la carte mère par une nappe soudée. Il dispose de 55 touches, dont 11 fonctions noires (dont 4 flèches de déplacement), 43 alphanumériques grises et une touche « Reset » bleue. La machine dispose d’un port cartouche nommé « rompack », d’un port cassette et dispose d’une possibilité de le relier à un lecteur de disquette qui était prévu en comme une option future, via une baie d’extension.
D’un point de vue logiciel, le Squale n’ayant en ROM que le moniteur, un langage ou un système d’exploitation devait être chargé en mémoire a partir d’un support cartouche cassette ou encore disquette. A notre connaissance, il a été conçu pour cette machine un interpréteur Basic nommé SBASIC pour « Squale Basic », il dispose de 125 instructions et serait sorti sur support cartouche et cassette. Le système d’exploitation Flex09 aurait lui été retenu comme système d’exploitation car il permettait un accès direct en langage machine.
Coté logithèque, la machine devait recevoir rapidement le développement de plusieurs langages de programmation, d’applications et des jeux. Les éditeurs d’Appolo 7 étaient Sprites, Hatier et Loriciels. Parmi ceux prévus, nous pouvons citer :
De source du magazine Hebdogiciel numéro 68:

-LOGO

-PASCAL

-ASSEMBLEUR/EDITEUR,

-FORTH,

-LANGAGE C

-Traitement de texte

-ARI volume en trois dimensions

-ARI color

-gestion de fichier

-agenda

-minitel

-dynacalc

De source du magazine Tilt numéro 21 :

-Le compte est bon
-Math Squale

-Biorythme
-SQArt

-Echecs

-Musique

-Poker
-Casino

-Mordorak

-Sagor

-Bataille Navale

-Requin

-Cric-Croc

-Morpion 3D

-Mastermind

-Puissance 4

-SQ Volume 3D

Concernant les ordinateurs SQUALE référencés à ce jour, ils seraient au nombre de trois.

-Michel Piot, auteurs de livres informatiques de l’époque dispose d’un exemplaire dont le fonctionnement est à ce jour inconnu. Son exemplaire dispose d’une cartouche Basic dont le fonctionnement est inconnu et de deux manuels imprimés.

-Olivier Aichelbaum, fondateur du magazine « Les Puces Informatiques » dispose d’un exemplaire non fonctionnel. Son exemplaire dispose d’une cartouche SQTel dont le fonctionnement est inconnu ainsi qu’une baie d’extension, deux lecteurs de disquette et neuf disquettes. Il dispose aussi d’une documentation concernant le Flex et le SBasic tapée à la machine à écrire. Il a également en sa possession le câble vidéo permettant de relier l’ordinateur à un écran équipé d’une entrée péritel RGB.
-Sylvain Bizoirre, puis le CNAM, votre exemplaire, non fonctionnel. Votre exemplaire est accompagné d’un manuel utilisateur et d’un manuel du SBasic tous deux imprimés.
